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Lorsque l'on parle des pucerons, il vient plus facilement à l'esprit l'image d'vu 
rameau d'arbres fruitiers ou d'une tige de fève toute noire, plutôt que celle d'un épi ou 
d'une feuille de blè* Cependant, les céréales sont également envahies par ces ravageurs mais 
elles ne subissent que très rarement des dégâts importants « 

Plusieurs especes sont susceptibles d'entrainer des déprédations soit au niveau des 
racines, soit au niveau des organes aériens (épis, chaumes, feuilles). 

Farmi celles ci, certaines especes sont susceptibles d'envahir toute la plante mais 
principalement les jeunes épis sur lesquels ont peut obse rver des populations très importer/ as 
de ces pucerons (Sitobium avenae notamment) > C'est ainsi qu'en 1967, dans le Sud Ouest , une 
véritable explosion de cos pucerons a eu 1 inu en fin avril. Un grand nombre de champs étaient 
alors envahis rapidement „ 

Ces pullulations anormales s'expliquent alors par la connaissance des parti cul m 
tés biologiques de ces insectes. Celles ci sont étroitement liées aux facteurs du climat (humi- 
dité— pluie -tempé rature ) , 

C ’ 63 t au printemps que le climat a son influence ?.a plus grande au moment do 1' appa- 
rition des premiers individus ailés, Si des précipitations interviennent, ceux-ci sont dé. ^rc.s 
dans une proportion plus ou moins grande. Par contre, si une période de beau temps coincidc 
avec leur sortie, ce ui semble lo cas cette année, la prod.if diction devient très importée: -;e .. 

L'inquiétude, pour ne p^s dire l'affolement des agriculteurs est justifiée par cnc 
attaque aussi spectacluairc que soudaine, 

0r y jusqu ‘ à présent, les spécialistes sont d'accord p^ur dire que ce3 pullulations 
disparaissent d'eZ.lcs môme et ne semblent par nuire au développement et au rendement du blé. 

De plus, les produits efficaces sont nombreux et bien connus, mais les moyens de le. -s 
appliquer s'avèrent dif icilos ou onéreux que ce soit avec l'avion ou l’hélicoptère ou des 
appareils de pulvérisation classique. 

En outre, nul n'est en mesure d'estimer lo préjudice subi par la récolte et par la 
suite de fixer les limi tes de rentabilité d'une intervention éventuelle. 

Quoiqu'il n soit, il semble que, à partir du morent ou 1' amande du grain es . pres- 
que entièrement formée, les risques le dégâts soient très réduits.. 

Enfin, la présence des pucerons suppose l'action simultanée de n uibreux prédateurs 
et parasites tels les cocciîielloo. Syrp.ios et certains chalcidiens qui devraient se multiplier 
et détruire la plus gronde partie des pucer-ns- 

Des traitements intempestifs risqueraient do détruire cct équilibre et seraient 
de ce fait préjudiciables ot dangereux. 

Jous mettons en garde les agriculteurs et recommandons la plus grande prudence tout 
en rappelant le rôle utile des auxiliaires naturels qu'il s'agit de préserver. 

De ce qui précède- il résulte donc que les traitements sont, en cette époque de 
l' camée bout à fait exceptionnels. N'agir qu'avec le maxinuiL de prudence et avec dis.c: rr. 02 .eci 
N'intervenir que si la rentabilité des traitements était nettement établie. 


AVERTI SSEÏ2NT3 


SITUATION I.ILDIOU DE LA POïôZE DE TERRE 




Les averses bien qu* assez fréquentes mais souvent courtes et de faible intensité 
accompagnées d'un temps frais ont rarement crée des conditions favorables aux contamina tiens 
Seules peuvent être priées on considération, là ou clics se sont produites, les pluies du 4 
Juillet qui ont pu recréer d' assez graves contaminations. 

Le caractère général de sécheresse persiste jusqu'à présent on dépit de ces faibles 
averses. La situation sanitaire des cultures reste très satisfaisante sur lo plan "Mildiou" et 
seules quelques rares taches existent en certaines régions. Ces taches ne semblent pas avoir 
évolué jusqu'alors ot le seuil épidé"’." o . de la maladie n'est donc pas atteint. D ; assez nom- 
breuses régions sont encore indemnes de mildiou à l'heure actuelle. 

Dans la pratique, il faut pourtant tenir compte do risques d'extension rapii; 
la suite d'orggss éventuels. 

'l'iMivrwju a * -n^rmifwnlai t- 





, _ . SfSPiser_^i .^te^n^dans les J5 à 6 joura a ui suivent une humidité Prolongée dans 

les .cul -J^s_nOT_d^s^inees_a_jii 2^Çhe_ajT^.chs£e . ‘ ” 

tures. JïâjSl ~ Â ----- -- M - i-_-te=tion des cul- 

^RYFI-^RES_s Rappel : foyers en d'assez nombreuses cultures. 

»«- A 

Dans les vergers insuffisamment protégés en début de saison (8-10 avril), des taches 
f^itT ^ n0I ‘ Jre PlUS ° U U ° inS iCportmt> Une ^lution à Pêne déjà été constatée sur 

X X U._L IfO * 

jusqu'à S ? rco^ S i r^olte^ aliSer ^ Pr ° teCtl0n 3 ° UtenUe toUt “ lor * de 1,été et 

a. - le ! ! ereerG ° Ü ^ Tav elure a pu être contrôlée plus aisément et là ou le nom- 

bre de .acnés est très réduit ou nul, il est possible d'espacer les traitements. 

. U ?- :L i ser é™ 3 le courant de l'été des produits assurant une bonne protection contre 
«“1“^ de (particulière- 

— ! Conditions climatiques à nouveau très favorables aux repiquages. 

f ° rtes éclosions pourront se produire incessamment, réaliser avant le 
JLLj traitement préconise dans notre précédent bulletin. 

. .. Le i vo1 se tou .j° urs - ^ protection des vergers devra être maintenue plus 

tardivement vraisemblablement a partir du 20 Juillet. De nouvelles pontes viennent d'être 
déposées % 

pmKJS|S^E LA MME : Avec le temps chaud revenu, on note à nouveau de nombreuses éclo- 
s ions ec colles ci vont encore se poursuivre dans les jours h venir. 

. . , J 1 necessaire d’effectuer rapidement avant les fêtes du 14 Juillet, im 

traitement afin d atteindre les derniers oeufs en cours d'incubation et les jeunes chenilles 

notes. QU1 °° nCeme l appllCatl0n des produitE > se ^férer à la liste donnée dans les dernières 

A^EJ?I0il Le traitement doit être fait à vitesse lente, surtout en système volume 
réduit, la pénétration du brouillard devant pouvoir atteindre l'intérieur de la cime des 
arores, la, ou 1 on rencontre le plus fréquemment les jeunes chenilles. 

Dans les vergers, jumeler le traitement avec celui contre le carpocapoe. 


Dernière note : bulletin n° 116 en date du 1er Juillet . 
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